
Introduction  
Aujourd'hui, l'homosexualité est devenue un phénomène de société et un 

sujet de controverse dans les Églises occidentales. Quelle est la position de 

l'Union des Églises Protestantes Réformées Evangéliques de France ?  

En mars 2014, le synode national UNEPREF a validé le texte « Aimer mon 

prochain homosexuel » du Comité d’éthique protestante évangélique 

(CEPE).  Il s'agit d'un bon outil d’accueil et d’accompagnement des 

homosexuels dans les églises. 

La déclaration du synode national UNEPREF de mars 2015 est en totale 

cohérence avec cet outil d’accompagnement pour tous dans les églises.   

Pour tous ? Oui, car nous avons tous des désirs à réorienter et à renouveler ; 

nous avons tous à mourir à nous-mêmes pour vivre selon les désirs de Dieu.i  

Bien sûr, dans les églises locales, dans les projets divers, il nous faudra 

incarner  les termes « accompagner et accueillir ». Ces deux termes éclairent 

le but : « aimer » qui est développé par les verbes « connaître », « parler » et 

« agir »
 ii.    

 

I Aimer 
Dès la 1

ère
 phrase, la perspective est posée : l’amour. L’amour dont Dieu est 

la source.  Cette déclaration va de l’amour du Dieu créateur pour tous à 

l’amour du Dieu rédempteur. C’est le même Dieu dans une même 

dynamique d’amour qui se précise et se concrétise dans son alliance de 

grâce. Dieu nous a aimés le premier ; il nous aime tels que nous sommes.  

Dieu s’engage dans un amour 'allianciel' afin d’accueillir dans sa sainte 

présence tout pécheur repentant.  

Il s’agit donc d’aimer comme Dieu aime, aimer tout en étant fidèle à la 

vérité de la Parole de Dieu. La culture n’est pas l’autorité à laquelle il nous 

faudrait céder comme à un principe de réalité absolue.  La culture doit aussi 

être évaluée par l’Ecriture, car la réalité absolue c’est Dieu.  Sa Parole a 

donc une autorité qui surpasse toutes les autres références. Cette position 

empêche-t-elle le dialogue ? Bien au contraire, elle le favorise en lui donnant 

une lumière, une direction et des repères pertinents.  

 

II Connaître  

Aimer mon prochain, cela veut dire aussi apprendre à le connaître, à 

considérer ses blessures, la réalité de sa souffrance, de son parcours 

singulier. Il est mon prochain, cela veut dire qu’il est, comme moi, pécheur ; 

et il est très proche s’il est, comme moi, repentant.  

C’est d’abord Dieu qui se fait connaître et qui nous fait connaître ce qui est 

bien et ce qui est mal. N’essayons pas de redéfinir nous-mêmes ce que Dieu 



a défini. La vérité de l’Ecriture toute entière éclaire notre réalité, elle 

interprète nos expériences, et non l’inverse.  

Les 3 premières affirmations de la déclaration précisent notre situation 
et l’amour de Dieu que nous révèlent les Ecritures. En Romains chapitre 1, 

la pratique de l’homosexualité est dénoncée comme étant un péché qui est 

l’exemple type de l’idolâtrie : s’adorer soi-même au lieu du Créateur.
iii

 

L’homosexuel n’est pas plus coupable qu’un autre : tous ont péché, tous sont 

pécheurs et tous ont besoin de Jésus-Christ pour sauveur. Est coupable celui 

qui refuse de s’amender, qui refuse de marcher dans la vérité, la lumière de 

Dieu.
iv
  

 

III Parler  

Le sens des mots 
Le mot  « homosexuel » peut vouloir dire « celui qui pratique 

l’homosexualité » ou parfois « celui qui a une tendance homosexuelle ». Ce 

n'est pas la même chose. Quand la Bible parle d’homosexuels, elle parle de 

“pratiquants homosexuels”
v
. Nous faisons donc une distinction entre les 

personnes  pratiquant l’homosexualité (c’est précis) et des personnes à 

orientation homosexuelle (c’est plus large).  

Le projet de Dieu et la bénédiction  
Le mariage entre croyants est un reflet de l'alliance entre Dieu et son  

peuple. L’union homme-femme est conforme au projet de Dieu ; elle est une 

manifestation de l’image du Créateur
vi
 ; elle est conçue d’après le modèle de 

l’union de Christ avec l’Eglise.
vii

 Toute activité homosexuelle est une 

manifestation de la confusion de l’humanité et de son aliénation vis-à-vis de 

son Créateur.  

Une des questions est donc : pouvons-nous demander la bénédiction de 

Dieu sur une union qui tourne le dos à l'enseignement clair de l'Ecriture ?  

La déclaration de l’UNEPREF répond à cette question de façon biblique.  

Exprimer une ferme réprobation sur une question importante, est-ce une 

entorse à l'amour ? Aucunement. Avec l'appui du document « Aimer mon 

prochain homosexuel », la déclaration des Eglises protestantes réformées 

évangéliques constitue bel et bien un témoignage d’amour qui oriente vers la 

découverte de la grâce de Dieu. 

 

IV Agir  

Etre cohérent, mettre en pratique un accompagnement et un accueil profonds 

et personnels pour tous, selon le modèle « aimer mon prochain 

homosexuel », est difficile, voire impossible sans la grâce et la sagesse 

données par Dieu. Mais avec Christ, vivre le projet de Dieu pour nous est 



possible.  

Cette déclaration n'exclut aucunement l'accueil dans l'Eglise de personnes à 

orientation homosexuelle qui désirent cheminer avec le Seigneur. Avec eux, 

dans l’Eglise, nous devons accepter d'entrer sur le chemin de la repentance 

et de suivre Jésus-Christ en renonçant à nous-mêmes pour nous conformer à 

sa volonté. Nous osons dire que le bonheur dépend de la relation rétablie 

avec Dieu et peut donc se trouver en dehors d’une sexualité active.viii Disant 

cela, nous nous souvenons que nous ne pouvons pas être exigeants pour les 

autres si nous ne le sommes pas également pour nous-mêmes. Nous sommes 

un peuple en marche. Cette déclaration nous engage non seulement sur le 

chemin de l’accompagnement mais aussi sur le chemin de la transformation 

permanente de notre mentalité et de notre propre comportement. 

Considérons le prix à payer du renoncement et avançons par la foi. 

Préparons-nous à accueillir les personnes homosexuelles, très souvent en 

détresse et isolées, qui veulent connaître Dieu et lui obéir. Préparons-nous 

humblement car il nous faut reconnaître que nous ne sommes peut-être pas 

encore tout-à-fait prêts. 

 

Conclusion  

La dernière (onzième) affirmation peut être considérée comme le résumé 

et la conclusion de la déclaration. Nous n’accueillons pas les personnes dans 

l’église pour les laisser sur un banc de spectateur. L’accueil a pour but celui 

que nous donne Ephésiens 4 : l’intégration en tant que membre du corps, 

la participation à la vie du corps et à l’édification. Chacun est appelé à 

s’équiper et à exercer un ministère dans les limites de son parcours, de son 

don et de sa vocation.  

Pour que l’intégration se produise, nous sommes appelés à être des églises 

de disciples cherchant la sainteté, mesurant le prix de la grâce, prenant au 

sérieux les exigences de l’Evangile : des églises formant une nouvelle 

famille où chacun cherche et aime ce que Dieu approuve.ix
 

 

                                                 
i Romains 8.1-15  

 

ii Titres des 4 chapitres de l’excellent livre sur l’accompagnement pastoral : Paul David Tripp, Intruments 

dans les mains du rédempteur, quand Dieu utilise des gens qui ont besoin de changement pour aider des 

gens qui ont besoin de changement, Cruciforme, 2013 
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 Romains 1.24-27 
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 Romains 1.18 et 1 Jean 1.5-10 
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 Ce sont des mots comme « indisciplinés, voleur, menteur ... ». Ceci ressort avec évidence de la liste de 1 



                                                                                                                                                 
Cor 6.9-10 et celle de 1 Tim 1.8-11 
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 Genèse 1.27 
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 Ephésiens 5.22-32 

 

viii Mat 19.12. C'est le cas, par exemple, des personnes célibataires ou veuves. 

 

ix Luc 18.29-30  


